
Deux approches diffÃ©rentes du futur de la tÃ©lÃ©visionÂ : TF1 etÂ Canal+

Description

Baisse de la durÃ©e dâ€™Ã©coute de la TV, stagnation des revenus publicitaires, succÃ¨s de la 
SVODâ€¦ le dÃ©veloppement de lâ€™offre de programmes en ligne sâ€™impose comme relais de 
croissance pour les chaÃ®nes. Lâ€™AVOD est la prioritÃ© des chaÃ®nes en clair quand Canal+ 
mise sur des droits exclusifs et une prÃ©sence internationale de plus en plus importante.

Les deux plus grands groupes privÃ©s de tÃ©lÃ©vision en France â€“ TF1 pour les chaÃ®nes en clair,
Canal+ pour les chaÃ®nes payantes â€“ sont Ã  un tournant. Le poste de tÃ©lÃ©vision nâ€™est plus le
compagnon privilÃ©giÃ© des jeunes gÃ©nÃ©rations quand il sâ€™agit de consommer des programmes
vidÃ©o, la distribution passant de plus en plus en ligne oÃ¹ de nouveaux acteurs sâ€™imposent,
notamment dans la SVOD (vidÃ©o Ã  la demande par abonnement) et lâ€™AVOD (vidÃ©o Ã  la
demande financÃ©e par la publicitÃ©). AprÃ¨s Canal+ sur le 100 % payant, Netflix menace en effet TF1
sur son marchÃ© publicitaire depuis quâ€™il a lancÃ© une offre financÃ©e en partie par la publicitÃ© en
2023 (voirÂ La remÂ nÂ°63, p.101). Les deux groupes cherchent donc Ã  se repositionner sans renoncer
pour autant Ã  la tÃ©lÃ©vision.

En ce qui concerne TF1, les Ã©checs se suivent avec lâ€™arrÃªt de Salto en mars 2023 et la fusion
avortÃ©e avec M6 (voirÂ La remÂ nÂ°63, p.101) â€“ les deux opÃ©rations ayant Ã©tÃ© prÃ©sentÃ©es
comme un moyen de dÃ©velopper lâ€™offre de programmes Ã  la demande, Ã  partir de choix
stratÃ©giques diffÃ©rents. Ces Ã©checs imposent dÃ©sormais deÂ repenser tout Ã  la fois la
programmation de la chaÃ®ne et lâ€™offre dâ€™AVOD portÃ©e par MyTF1.Â En effet, le modÃ¨le
dâ€™affaires du groupe est fragilisÃ© car la tÃ©lÃ©vision en clair peine de plus en plus Ã  sâ€™imposer
comme leÂ mass mediaÂ de rÃ©fÃ©rence, ce dont attestent les audiences en baisse et les tendances du
marchÃ© publicitaire. En 2022, la durÃ©e quotidienne dâ€™Ã©coute de la tÃ©lÃ©vision est de 3 heures
28 contre 3 heures 46 en 2018 selon MÃ©diamÃ©trie, et elle nâ€™est que de 1 heure 25 pour les 15-34
ans. Les courbes sont orientÃ©es Ã©galement Ã  la baisse sur le marchÃ© publiÂcitaire. En 2022, selon
leÂ BaromÃ¨tre unifiÃ© du marchÃ© publicitaireÂ (BUMP), les recettes publicitaires nettes de la
tÃ©lÃ©vision sont en lÃ©ger recul (-1,5 %), mÃªme si elles dÃ©passent le niveau de 2019, annÃ©e de
rÃ©fÃ©rence avant le Covid. Moins dâ€™annonceurs communiquent Ã  la tÃ©lÃ©vision, mais le volume
publicitaire augmente, ce qui atteste dâ€™une baisse du prix des spots. Inversement, les recettes
publicitairesÂ Â«Â digital mediaÂ Â», celles rÃ©alisÃ©es sur internet par les mÃ©dias historiques
(tÃ©lÃ©vision, radio et presse), augmentent de 9,6 % par rapport Ã  2021 et sont mÃªme en hausse de 41
% par rapport Ã  2019. La croissance future se jouera donc pour le groupe sur MyTF1, et moins sur la
chaÃ®ne en clair. Certains groupes, outre-Atlantique, en tirent dÃ©jÃ  les conclusions puisque Disney
envisage de cÃ©der ses chaÃ®nes (voirÂ infra). Un tel scÃ©nario est inenvisageable pour TF1 car, au
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premier semestre 2023, MyTF1 nâ€™a reprÃ©sentÃ© que 46 millions de revenus publicitaires sur un total
de 750 millions dâ€™euros.Â LaÂ Â«Â UneÂ Â»Â doit donc sÃ©curiser son audience et son marchÃ©
publicitaire, le temps pour MyTF1 de sâ€™imposer comme le service francophone de vidÃ©o en ligne
gratuit et de rÃ©fÃ©rence.Â Le motÂ Â«Â plateformeÂ Â»Â est mÃªme employÃ© par Rodolphe
Belmer, le nouveau dirigeant de TF1 nommÃ© aprÃ¨s lâ€™Ã©chec de la fusion avec M6. Il souligne ainsi
la nÃ©cessitÃ© de crÃ©er des synergies entre la chaÃ®ne en clair et le service dâ€™AVOD et de replay
MyTF1 pour proposer une offre globale de programmes, tous Ã©crans, tous modes de distribution.

Ce choix stratÃ©gique sâ€™illustre dans la grille de rentrÃ©e 2023 qui apporteÂ Â«Â une offre de grandes 
franchises familiales et Ã©vÃ¨nementiellesÂ Â», selon Rodolphe Belmer, soit un positionnement trÃ¨s
gÃ©nÃ©raliste Ã  la diffÃ©rence des chaÃ®nes dites de la TNT qui visent des tranches dâ€™Ã¢ge ou des
communautÃ©s dâ€™intÃ©rÃªt, ce que savent aussi parfaitement cibler les grands acteurs de la SVOD.
Afin de conserver son pouvoir de prescription Ã  la chaÃ®ne amirale du groupe, la prioritÃ© est donc
accordÃ©e aux Ã©missions qui fÃ©dÃ¨rent un large public parce quâ€™elles ont su sâ€™imposer dans le
paysage mÃ©diatique, ainsi des feuilletons quotidiensÂ Demain nous appartientÂ etÂ Ici tout commence
Â produits par Newen, une filiale du groupe TF1. Le retour sur les Ã©crans deÂ Plus belle la vieÂ est
mÃªme envisagÃ©. Il sâ€™agit de la plus longue sÃ©rie feuilletonnante franÃ§aise Ã  laquelle France
TÃ©lÃ©visions a renoncÃ© et dont Newen pourrait relancer la production.Â Plus belle la vieÂ serait alors
diffusÃ© sur lâ€™une des chaÃ®nes du groupe TF1 ou en ligne, les anciens Ã©pisodes Ã©tant dÃ©jÃ 
disponibles sur YouTube. Ces feuilletons quotidiens sont un excellent moyen de fidÃ©liser les audiences
dans la durÃ©e, donc de prÃ©server le rendez-vous quotidien avec son tÃ©lÃ©viseur, en mÃªme temps
quâ€™ils sont particuliÃ¨rement bien adaptÃ©s aux offres non linÃ©aires car ils ont une vraie profondeur
de catalogue. Enfin, ils parviennent aussi Ã  toucher les jeunes, qui abandonnent le poste de tÃ©lÃ©vision.
Ils sont la condition de la pÃ©rennisation dâ€™audiences Ã©tendues et intergÃ©nÃ©rationnelles pour
TF1.

Les sÃ©ries franÃ§aises pour une diffusion en prime time sont aussi mises Ã  lâ€™honneur, avec la
poursuite deÂ HPIÂ et de nouvelles sÃ©ries oÃ¹ sâ€™illustrent des figures apprÃ©ciÃ©es des FranÃ§ais,
comme Nolwenn Leroy ou Julien DorÃ©â€¦ issues tous les deux de tÃ©lÃ©-crochets (Star AcademyÂ â€“
TF1 pour la premiÃ¨re,Â Nouvelle StarÂ â€“ M6 pour le second). Ces sÃ©ries sont essentielles pour la
chaÃ®ne, car elles gÃ©nÃ¨rent un grand nombre des meilleures audiences en soirÃ©e. Outre les sÃ©ries,
la chaÃ®ne sâ€™appuie sur des marques fortes dans le divertissement, qui parviennent lÃ  encore Ã 
fÃ©dÃ©rer lâ€™ensemble des catÃ©gories dâ€™Ã¢ges, ainsi deÂ Koh-Lanta, deÂ The Voice, ou encore
deÂ Star Academy, relancÃ© en 2022. En ce qui concerne les nouvelles sÃ©ries et les nouvelles
Ã©missions de divertissement, la puissance de la chaÃ®ne lui permet dâ€™imposer plus facilement ses
programmes dans lâ€™univers de rÃ©fÃ©rence des tÃ©lÃ©spectateurs-internautes. Mais cela risque de
devenir de plus en plus difficile.

Les chaÃ®nes misaient en effet sur la production franÃ§aise face Ã  Netflix, Amazon Prime Video ou
Disney+, dont le catalogue est trÃ¨s international quand il nâ€™est pas presque exclusivement
amÃ©ricain.Â Cette logique de contre-programmation est dÃ©sormais contestÃ©e en raison des nouvelles
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obligations des services de SVOD,Â qui doivent contribuer au financement et Ã  la promotion de la
crÃ©ation audiovisuelle et cinÃ©matographique franÃ§aise (voirÂ La remÂ nÂ°60, p.92). TF1 a ainsi
travaillÃ© avec Netflix sur des sÃ©ries franÃ§aises emblÃ©matiques commeÂ Le Bazar de la charitÃ©
Â ouÂ Combattantes.Â Mais ces coproductions impliquent la circulation des droits des programmes, la
chaÃ®ne en bÃ©nÃ©ficiant avant une diffusion sur le service SVOD du partenaire, ce qui interdit au
service MyTF1 de conserver lâ€™exclusivitÃ© sur ses programmes francophones, notamment pour les
sÃ©ries. Or, les sÃ©ries sont un marqueur fort de lâ€™identitÃ© dâ€™une chaÃ®ne comme de son
service de vidÃ©o Ã  la demande. La concurrence avec les services de SVOD sâ€™est aussi
dÃ©veloppÃ©e sur le terrain du divertissement, certains services proposant les programmes de ce type,
dont Amazon Prime Video avecÂ Lol (voirÂ La remÂ nÂ°63, p.101) et la relance deÂ Popstars.

La chaÃ®ne TF1 pourra, en revanche, sâ€™appuyer en 2023 sur une sÃ©quence sportive parfaite avec la
diffusion de la Coupe du monde de rugby, dont elle dÃ©tient les droits â€“ ce qui lui permet de se
rÃ©server les meilleures affiches â€“, ainsi quâ€™avec lâ€™Euro de football. Cette programmation
Ã©vÃ¨nementielle est adaptÃ©e pour fidÃ©liser les tÃ©lÃ©spectateurs Ã  la chaÃ®ne, mais elle est rare
et onÃ©reuse. Sâ€™imposer dans lâ€™univers des offres vidÃ©o en ligne est donc essentiel.

Si MyTF1 bÃ©nÃ©ficie dâ€™audiences consÃ©quentes, avec un pic Ã  30 millions de visiteurs en mai
2023, câ€™est en partie grÃ¢ce Ã  ses sÃ©ries phares dont la dimension feuilletonnante favorise la
consommation rÃ©pÃ©tÃ©e. Ici, les liens entre la chaÃ®ne et MyTF1 sont Ã©vidents, la premiÃ¨re
assurant une visibilitÃ© Ã  des programmes que la seconde vient exploiter dans la durÃ©e. En revanÂche,
la multiplication des offres de vidÃ©o en ligne ne favorise pas lâ€™accÃ¨s Ã  MyTF1. Les
tÃ©lÃ©commandes des constructeurs donnent la prioritÃ© Ã  Netflix ou Ã  Amazon grÃ¢ce Ã  des
accords commerciaux de grande ampleur. Les tÃ©lÃ©viseurs connectÃ©s et les interfaces des boxes
utilisent de plus en plus leur Ã©cran dâ€™accueil comme un magasin dâ€™applications oÃ¹ le
positionnement des services dÃ©pend dâ€™enchÃ¨res. Or, sur ces interfaces, les grands acteurs
amÃ©ricains de la SVOD sâ€™imposent de maniÃ¨re presque systÃ©matique. Sur ce point, TF1 peut
compter sur lâ€™Arcom qui cherche Ã  Ã©tendre aux chaÃ®nes privÃ©es les obligations de la directive
SMA (Services de mÃ©dias audiovisuels), qui impose dâ€™Â«Â assurer une visibilitÃ© appropriÃ©eÂ Â»
Â aux services mÃ©dias dâ€™intÃ©rÃªt gÃ©nÃ©ral. La liste de ces acteurs privÃ©s et la maniÃ¨re de
les afficher devraient Ãªtre connues fin 2023. Enfin, TF1 a pris lâ€™initiative, en avril 2023, de
renÃ©gocier ses contrats de distribution avec certains opÃ©rateurs afin que MyTF1 y soit davantage mis
en valeur. En France, les box des opÃ©rateurs tÃ©lÃ©coms, malgrÃ© le dÃ©veloppement de la smart TV
et la consommation de programmes sur PC et smartphone, restent encore les premiers distributeurs de la
tÃ©lÃ©vision et des services Ã  la demande associÃ©s.

Pour le groupe Canal+, la concurrence est plus ancienne puisque Netflix a, depuis son lancement en France
en 2014, captÃ© une partie des foyers prÃªts Ã  payer pour une offre enrichie de programmes audiovisuels,
mÃªme si on lui doit aussi dâ€™avoir Ã©largi le marchÃ© de la vidÃ©o payante. Face Ã  Netflix, le
groupe Canal+ a misÃ© sur une production propre de sÃ©ries et de films. La position privilÃ©giÃ©e de la
chaÃ®ne dans la chronologie des mÃ©dias, assortie dâ€™obligations importantes pour le financement des
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films franÃ§ais, lui confÃ¨re un avantage compÃ©titif (voirÂ La remÂ nÂ°60, p.92). Studio Canal investit,
par ailleurs, dans des studios Ã  lâ€™Ã©tranger afin de sÃ©curiser son accÃ¨s aux talentsÂ : le studio a
ainsi investi dans treize studios europÃ©ens en dix ans, notamment dans la production britannique, qui
sâ€™exporte trÃ¨s bien, avec Red Production en 2013, UrbanMythFilm et Sunny March en 2016 et, en
2023, Strong Film & Television. Sâ€™ajoute Ã  cet avantage dans le cinÃ©ma rÃ©cent la richesse du
catalogue de Studio Canal avecÂ 8 000Â films, ce qui en fait le studio le plus important dâ€™Europe. Mais
ce catalogue assure des revenus en partie liÃ©s Ã  la commercialisation des droits des programmes auprÃ¨s
des services de SVOD partout dans le monde. Studio Canal a donc dÃ©veloppÃ© en parallÃ¨le une
production de sÃ©ries exclusives qui, nâ€™Ã©tant pas concernÃ©es par la chronologie des mÃ©dias,
peuvent Ãªtre conservÃ©es en exclusivitÃ© pour MyCanal, le service de vidÃ©o Ã  la demande du groupe.

Les sÃ©ries Canal ne suffisent pas Ã  imposer une offre alternative face aux gÃ©ants de la
SVOD.Â Comme dâ€™ailleurs les divertissements puisque la chaÃ®ne, Ã  lâ€™instar des services de
SVOD qui sâ€™y intÃ©ressent dÃ©sormais, a relancÃ© dans sa grille de programmes 2023 les
Ã©missions de ce type. Il faut donc apprendre Ã  vivre avec cette concurrence, comme Canal+ lâ€™a fait
dans le sport face Ã  Amazon Prime Video. En effet, le sport constitue lâ€™autre pilier de la chaÃ®ne et la
protÃ¨ge en grande partie de Netflix, mais pas dâ€™Amazon Prime Video qui est parvenu Ã 
rÃ©cupÃ©rer Ã  bon prix une grande partie des matchs de la Ligue 1 (voirÂ La remÂ nÂ°59, p.41).

Face Ã  la concurrence des nouveaux entrants, dont lâ€™une des consÃ©quences est lâ€™Ã©miettement
des offres avec la multiplication des services de SVOD ou des chaÃ®nes over the top spÃ©cialisÃ©es,Â le
groupe Canal a dÃ©veloppÃ© une stratÃ©gie dâ€™agrÃ©gation depuis 2019Â (voirÂ La remÂ nÂ°53, 
p.39) en proposant des bouquets tout-en-un dont le coÃ»t global est infÃ©rieur Ã  la somme des
abonnements pris sÃ©parÃ©ment. Il ajoute Ã  son offre celle de ses concurrents, ses activitÃ©s de
distribution autorisant une stratÃ©gie deÂ bundleÂ qui le maintient en tant quâ€™acteur central en France
pour les offres de vidÃ©o payantes.

Cette stratÃ©gie de super-agrÃ©gateur lui permettra peut-Ãªtre de peser Ã  terme sur le marchÃ© des
droits sportifs, comme en tÃ©moigne le nouveau bras de fer entre Canal+ et la Ligue 1. En effet, la Ligue 1
a lancÃ© son appel dâ€™offres pour les saisons 2024-2029 le 12 septembre 2023 et proposÃ© deux lots,
avec un prix plancher Ã  plus dâ€™un demi-milliard dâ€™euros par an pour le lot premium. Or Canal+
rÃ©pÃ¨te depuis deux ans ne plus dÃ©pendre de la Ligue 1, mÃªme si disposer dâ€™un des lots mis en
vente, notamment le lot premium qui fÃ©dÃ¨re les meilleures affiches, serait un atout Ã©vident. Car
Canal+ nâ€™est plus dans la situation de 2018 quand la Ligue 1 lui a Ã©chappÃ© et quâ€™il lui a fallu
trouver un accord avec BeInSports pour diffuser quelques matchs au prix fort (voirÂ La remÂ nÂ°53, p.39).
Depuis, le groupe a sÃ©curisÃ© son offre de football avec la Premier League britannique (jusquâ€™en
2028) et surtout avec la Ligue des Champions (jusquâ€™en 2027) (voirÂ La remÂ nÂ°57-58, p.50). La
chaÃ®ne est Ã©galement parvenue Ã  diminuer sa dÃ©pendance au football avec la reconduction de son
exclusivitÃ© pour la diffusion du Top 14 de rugby dont les audiences se rapprochent de celles des matchs
de foot. Elle est Ã©galement parvenue Ã  dÃ©velopper dâ€™autres sports, notamment la Formule 1 et la
Moto GP Ã  partir de 2019, qui lui assurent dÃ©sormais de bonnes audiences. La fidÃ©lisation des
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abonnÃ©s fÃ©rus de sports passe aussi par le MMA ou le padel. Autant dire que Canal+ a appris Ã  moins
dÃ©pendre de la Ligue 1 et a donc dÃ©cidÃ©, le 25 septembre 2023, de faire savoir Ã  la Ligue 1
quâ€™il ne participera pas Ã  lâ€™appel dâ€™offres. En renonÃ§ant au lot dâ€™un demi-milliard, quand
le second correspondait au montant actuellement payÃ© par Amazon, Canal+ indique aux acteurs quâ€™il
nâ€™y aura pas de surenchÃ¨re et que le prix plancher peut servir de prix de rÃ©fÃ©rence. Ã€ charge
pour lui de convaincre son futur dÃ©tenteur quâ€™il a intÃ©rÃªt Ã  Ãªtre distribuÃ© dans les bouquets
sports de Canal+. En effet, et câ€™est ce que sous-entend Canal+ en renonÃ§ant Ã  lâ€™appel
dâ€™offres,Â la Ligue 1 sans le reste du football, sans le rugby,Â etc., nâ€™est plus un produit dâ€™appel
suffisant pour fÃ©dÃ©rer des abonnÃ©s en nombreÂ et amortir facilement lâ€™investissement important
Ã  consentir auprÃ¨s de la Ligue de football professionnel (LFP).

La mÃªme stratÃ©gie est appliquÃ©e dans lâ€™univers des films et sÃ©ries. AprÃ¨s BeInSports pour le
foot, Canal+ a commercialisÃ© les offres de SVOD des acteurs amÃ©ricains, Netflix, Disney+,
Paramount+ et Starzplay, un moyen de conserver ses abonnÃ©s en leur proposant aussi les sÃ©ries de ses
concurrents.Â Cette stratÃ©gie de super-agrÃ©gateur lui a Ã©galement permis de sâ€™associer avec
Apple pour une offre groupÃ©e MyCanal / Apple TV+Â intÃ©grÃ©e Ã  lâ€™abonnement Canal+,
câ€™est-Ã -dire sans surcoÃ»t, disponible depuis le 20 avril 2023. Cette offre est faite en France, en Suisse,
en RÃ©publique tchÃ¨que et en Slovaquie, preuve aussi de lâ€™intÃ©rÃªt de MyCanal comme
distributeur international pour les grands acteurs amÃ©ricains de la SVOD, quand ceux-ci cherchent Ã 
sâ€™Ã©tendre sur dâ€™autres continents. En revanche, Canal nâ€™est pas parvenu Ã  convaincre Warner
Bros. Discovery, qui va lancer seul son service de SVOD en France, lequel disposera de la franchiseÂ 
Game of ThronesÂ auparavant distribuÃ©e par OCS. Le cavalier seul de Warner aura son doute
accÃ©lÃ©rÃ© le processus de cession dâ€™OCS Ã  Canal+, annoncÃ© le 9 janvier 2023, qui
rÃ©cupÃ¨re ainsi un studio franÃ§ais de cinÃ©ma et quelque 3 millions dâ€™abonnÃ©s.

Cette stratÃ©gie permet Ã  Canal+ de rÃ©sister en France aux grands acteurs de la SVOD, mais elle est
insuffisante sur le long terme car la nÃ©cessitÃ© de financer un nombre consÃ©quent de sÃ©ries suppose
des moyens plus importants que seule une taille mondiale peut amortir, sur le modÃ¨le de Netflix. Certes,
Studio Canal mise sur les ventes Ã  lâ€™international pour financer ses programmes les plus coÃ»teux,
mais câ€™est accepter dâ€™alimenter la concurrence lÃ  oÃ¹ le groupe dÃ©ploie aussi MyCanal.
Lâ€™association, sur le modÃ¨le amÃ©ricain, du canal de distribution et des studios de production semble
difficilement Ã©vitable.

Le groupe Canal+ sâ€™est en effet lancÃ© dansÂ une stratÃ©gie dâ€™internationalisation de ses
activitÃ©s de distribution et de production, avec MyCanal comme fer de lance,Â lâ€™objectif Ã©tant
dâ€™atteindre entre 50 et 100 millions dâ€™abonnÃ©s dans le monde, comme les grands services de taille
intermÃ©diaire de la SVOD amÃ©ricaine. Canal+ est dâ€™abord prÃ©sent en Afrique, dans plus de vingt-
cinq pays, essentiellement francophones. Il est prÃ©sent aussi dans lâ€™univers anglophone grÃ¢ce Ã  son
investissement dans le sud-africain Multichoice en 2020 oÃ¹ le groupe a rÃ©cemment accru sa participation
mÃªme sâ€™il ne peut pas, rÃ©glementairement, en prendre le contrÃ´le. Certes, lâ€™Afrique ne
reprÃ©sente que 7,5 millions dâ€™abonnÃ©s sur un total de 22,5 millions dâ€™abonnÃ©s pour le groupe

La revue europÃ©enne des mÃ©dias et du numÃ©rique

Page 5



Canal+ fin 2022, mais son potentiel de dÃ©veloppement est trÃ¨s important, du fait de sa dÃ©mographie
et de la jeunesse de sa population. Le mÃªme constat a Ã©tÃ© Ã©tabli en Asie oÃ¹ Canal+ Ã©tait
prÃ©sent au Vietnam et en Birmanie avec 1,3 million dâ€™abonnÃ©s, avant quâ€™il nâ€™entre au
capital de Viu en juin 2023. Viu est la propriÃ©tÃ© du conglomÃ©rat hongkongais PCCW et propose de
lâ€™AVOD et de la SVOD dans seize pays (dont quelques pays africains), ce qui lui permet de disposer au
total de 12 millions dâ€™abonnÃ©s et de 66 millions de visiteurs mensuels pour son offre dâ€™AVOD.
Lâ€™Asie, comme lâ€™Afrique, dispose lÃ  encore dâ€™un potentiel trÃ¨s important de nouveaux
abonnÃ©s. Canal+ a pris une participation de 26,1 % dans Viu, mais lâ€™accord prÃ©voit quâ€™il
puisse, Ã  terme, en prendre le contrÃ´le. Enfin, en Europe, un marchÃ© plus mature, Canal+ poursuit son
expansion. AprÃ¨s le rachat du groupe luxembourgeois M7 en 2019 (voirÂ La remÂ nÂ°53, p.36), Canal+
a pris 12 % du capital de Viaplay en juillet 2023, devenant ainsi son premier actionnaire. Viaplay est
solidement installÃ© dans les pays nordiques et dispose dâ€™un accÃ¨s privilÃ©giÃ© Ã  la production
locale qui sâ€™exporte dans le monde entier. Le succÃ¨s des sÃ©ries nordiques avait mÃªme conduit
Viaplay Ã  se lancer Ã  la conquÃªte du marchÃ© amÃ©ricain dÃ©but 2023, ce qui lâ€™a fortement
endettÃ© et a fait chuter son cours en Bourse de 4 milliards dâ€™euros Ã  250 millions dâ€™euros. En
juillet 2023, Viaplay a dâ€™ailleurs annoncÃ© son retrait des Ã‰tats-Unis, du Canada et du Royaume-Uni
en mÃªme temps que Canal+ entrait Ã  son capitalÂ : le groupe franÃ§ais sâ€™empare donc dâ€™un
service en difficultÃ© mais qui a Ã©tÃ©, pendant un temps, le fer de lance de la SVOD en Europe. Reste
donc pour Canal+ Ã  se dÃ©velopper aussi sur le marchÃ© amÃ©ricain afin de disposer vÃ©ritablement
de la taille mondiale qui lui assurera les moyens, peut-Ãªtre, de rÃ©sister Ã  la concurrence de Netflix et
consorts. Les projets de rachat de Starzplay ou de son studio Lionsgate, Ã©voquÃ©s en 2022, semblent
toutefois au point mort.
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